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Le lignite, ainsi que la houille, est un depót terrl­
gEme, lie genetiquement surtout au x formations li­
mniques et, dans une moindre mesure, paraliques. 
Stratigraphiquemen t l es lignites, ou leurs traces, se 
retrouvent dans les roches mesozoique et, surtout, te­
rtiaires, contrairement a la houille qui, ełle, n'est 
liee q'aux depóts du Carbonifere. 

Les formations eontenant les _ lignites sont dis­
perses un peu partout dans notre pays; ce sont 
pourtant, pour la plupart, des quantites economique­
ment insignifiantes. Les lignites triassiques, jurassi­
ques .et cretacees n'on t aucun interet pratique (bien 
que, dans l'avenir, ils pourraient probablement 
etre parfois localement exploitees); il en va de meme 
pour les innombrables gisements des hgnites dis .. 
perses dans les roches tertiaires, surtout miocEmes. 
Cette tendance de ne voir que des g'isements gigan­
tesques, dont le pays, il est vrai, est riche, peut con­
duire a gaspiUer les r ichesses qui peuvent etre pre-­
cieuses · a !'industrie Joeale et aux besoins des cen­
tres provinciaux. 

LES LIGNIT ES DU MESOZOIQUE 

Les lignite-s de l'ere secondaire sont le plus souvent 
de petites concentrations, de formes lenticullaires 
ou irregulieres. Elles se retrouvent dans les roches 
du Keuper et Rhetien du Trias superieur, dans les 
r;ediments du Lias et Dogger, ai1nsi que d ans les 
roches de l'Albien-Aptien et Santonien. 

Les premiers li,gnites, de l'age triassique supe-. 
rieur, se trouvent dans la partie septentrionale de la 
borrdure mesozoique des Monts de la Sainte-Croix, 
les suivants. du Jurassique ·inferieur, dans la re­
gion de Zawiercie-Częstachowa du plateau Cracovie-­
··Wieluń, ai1nsi q ue dans plusi:eurs carottes de la Plai ­
ne Polonaise (Niż Polski), d'autres encore, du Jura­
ssique moyen, dans les klippes de Pieniny, ou ils 
etaient decrites par L. Horwitz et S. Dokto·rowicz­
Hrebnicki (12). II y en a fina-lement aussi dans le 
Cretace inferi·eur (Aptien-Albien) de la Masavie du 
nord-ouest (d'apres A. S. Ma-kowski -- 17) et dan s 
le Santonien . d u bassin nord-sudete. 

Dans le passe certa,ins de ces Hgnites mesozo!ques 
ont ete exploite:s (les Monts de la Sainte-Croix, la 
region de Zawierci-e, le bassin nord-sudete); toutes 
ces mines sont aujourd' hui, pour des rais01ns econo­
miques et tec'hniques, abandonnees. 

LES LIGN ITES TERTIAIRES 

Parmi les 1ignites de l'age tertiaire, ceux de 
l'<~poque miocene sont , de loin, lers plus importants. 
Bi-en qu'il exisrt:e ausśi des lignites d'autres epoques 
de certte periode tertia ire, ceux de l'a.ge miocene sont 
eoonomiquement et geologiquement les plus impOI'·· 
tants. C'es.t sur ces lignites qu'est base toute l'in­
dustrie miniere de ee produit en Pologne et c'est sur 
ils que nou's basans notre develop~ent futur. 

II en exist-e d'autr es depóts energetiques analo­
gues, tels que les schistes enflammables, xylites et 
des tourbes hautement diagenes, qui forment de 
petites lentilles, epaisses de quelques metrr.-es parfois, 
et qui datent de l'epoque pleistocene ou plus ancienne 
(les lignites preglaciaires d'apres A. S. Makowski -
16). 
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LES LIGNITES TERTIAIRES 

Les terrains tertiaires de la Pologne appartiennenc 
a deux unites structurales bien d ist inctes : 

- bassin nord-ouest europeen; 
-- avant-fosse pericarpatihique et les Carpathes. 

Ce premier bassin occupe la plus .grande partie 
de la Plaine Polonaise, cette deuxieme est confinee 
au Sud da la Pologne. Les terrains tertiaires des 
C.arpathes et de l'avant-fosse contiennent de petites 
gisements iso·les de lignite, pour la piupart miocene 
.et para.liques, qui ont ete identifies et decrits entre 
Cracovie et Sandomierz par J. Czarnocki (2, 3), J. 
Czarnocki et K. Ko•walews:ki (l) et dans les Precar­
pat:hes (Przedgórze), ent.re Rzeszów, Grudna Dolna 
et Wieliczka par J. Doliński, E. Jabłoński, W. Kuź­
n iar, J. Liipop (9), A. S. Makowski (16) , S. Sokołow­
ski (22), J. Walewski (23) et d 'autres. Certains de ces 
gisements sont deja exploites (Grudna Dolna), d'au-­
tres cons.ti:tunt des concentrations lenticulaires sans 
interet economique. 

II en est autrement pour des lignites de la Po­
logne centrale, qui sont largement repand.us geogra­
phiquement et stratigraphiquement, bien que seule­
ment les lignites miocenes revetent l'interet indu­
striel. La piupart de ces gisements sont d'origine 
limniques, mais - Fl. aussi - il y en a qui sont 
plutót paraliques, comme ceux de l'Oligocene moyen 
et certain s du Miocene moyen et du Pliocene. Parmi 
ces lignites on n'a pas pu demontrer l'existence de 
struetures allochtones, bien qu'on puisse sou.p<;onner 
que !'allochtonie etait dej3. presente dans des tour­
bieres memes. 

On estime, d'apres E. Ciuk (4, 8) la superficie de.::; 
terrains a lignites limniques miocenes de Pologne 
a environ 150 mille km2• On trouve ces terrains en 
Pologne occiden tale, centrale, septentrionale et orien­
tale. a l'exeption de la Petite Pologne, de la region 
de Cracovie -Często-chowa et Silesie, de la piupart 
des Sudetes a·insi que de certaines regions du nord­
-nord-est et nord-ouest du pays. 

Environ 80 mille km2 du Mi-ocene continental se 
trouve en Pologne centrale, occidentale et du sud­
-oues,t, m) se eoncentr-e la tatalite de l'activite mi­
niere. Au point de vue structural on a ici affaire 
u une plate-forme paleozoique, plus mobile tectoni­
quement et par ceci plus propice a l'accumulation 
de la matiere organiąue dans les bassins sedimen­
tair·eS. Le Teste, c'est a dire les quelque 70 mille km2 

de terrains miocenes, se regroupe en Pologne sep­
tentri-onale et orientale, ou les chances de trouver des 
gisements plus importants de lignite sont mediocres. 
certte partie du pays etant occupee par une plate­
-forme precambrienne rigide, aux bassins sedimen­
taires mQins proforrds et aux series tertioaires plus re­
duites . .Cette stabilite-la est ici le resultat du so·cle 
cristallin peu profon!d. 

L'etat des connaissances de l;:t structure geologi­
que et de l'importance des reserves de la lignite 
depend dans une Jarge mesvre de l'interet economi­
que, de la profondeur du gisement, de la te:neur en 
charbon ainsi que de l'accessibilite de la mine. C'est 
ainsi que les regions du sud-ouest du pays, plus 
developpees economiquement, sont mieux connues 
que celles du nard et nord-est de la Pologne. Jusqu'a 
pres.ent on a pu exarrniner de plus pres quell.que 40-· 
-50°/o des terrains miocenes a lignLte. Le resultat de 

259 



Table I 

l 
l Z one l l 

Etage Sous-etage 
l l Litologie 

l 
Horizons carboniferes 

l Horizon 
l 

Pliocene Inferieur, moyen, Couches "Kaławskie" et "rembielickie" Sables et 

superieur 
gravier a quartz et feldspath, argiles a kaolin, 

boues, terra rossa a fauna 
" 

O" 
Couches "poznańskie" groupe d'assises a lignita 
superieures Argiles vertes, vases, sables 

l aleuritiques, lignites 

Couches "poznańskie" Argiles vertes, vases, sables "la" 
inferieures aleuritiques, lignite groupe "oozkowicka'' 

Superieur 
d' assises a ligni te 

Couches , ,środkowopolskie'' Argiles vertes, grises, bru-
" 
I" 

nes, noirs, sables a quartz, groupe "środkopolska" 
lignite d'assises a lignita 

Couches "adamowskie" Sables a quartz, sporadi-
quemnet argiles et interca- -

Miocen e lations des lignites 

Moyen Couches "pawłowickie" Sables a quartz, ros es "Ila" . argiles, lignita groupe "lubińska" d'assises 
a lignita 

Couches ,,ścinawskie'' Sables a quartz, argiles, "II" 
vases, lignite, localement groupe "ścinawska" d'assises 
gyttja calcaires a lignita 

Inferieur Couches "rawickie" Sables a quartz, argiles, "III" 
ar gil es a kaolin, vases, groupe "rawicka" d'assises 
lignit3 a lignita 

Couches "dąbrowskie" Sables a quartz, vases, "IV" 
argiles, lignita groupe "dąbrowska" 

d'assises a lignita 
Superieur Couches ,,leszczyńskie'' Sables a quartz, vases, -

localement argiles 
Couches "mosińskie" Sables a quartz et a glau- -

Oligocene superieures conite, vases 

Moyen Couche "czempińskie" Vases, lignite, sables 
" 
V" 

a quartz, localement aux groupe "czempińska" 
encheretrements de glau- d'assies a lignita 
conites 

Inferieur Couches ,,mosińskie'' Sables a quartz et a glau- -
infeeieures conite, gravier a quartz, 

l phosphorites, ambre 

Superieur . Couches "pomorskie" Argiles a Septaries, sables 
a quartz et a glauconite, -

Eocene 
gravier a quartz, phospho-
rites, ambre 

Moyen Couches Sables a quartz "VI" gro u p e 
, , tarnowskie'' lignita ,,tarnowska'' 

Couches Sables a d'assises a 
"olsztyńskie" quartz et a lignita 

glauconite, -
vases 

Inferieur Couches , ,szczecińskie'' Sables a quartz et a glau- -
conite 

Superieur Couches "golenia wskie" Sables a quartz, a feldspath, "VII" 
Paleocene . Moyen Couches "odrzańskie" argiles, argiles a kaolin, gro u p e d'assises a lignita 

vases, lignita 

Inferieur Montien Couches "puławskie" Caleaires organo-detritigue 
du type "tuffeau". -
Gaizes calcaires aux 
enchevetrements calcaires 
("siwak") 

Danien Couches "sochaczewskie" Sables et gres a marnes et 
a glauconite, gaizes a mar- -
les et a glauconites, 
phosphorites 
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Fig. 1. Carte de l'etat de connaissances des gisements 
de lignites et les perspectives de recherches 

ulterieures. 

l - limites des , depots du Miocene continental, 2 - ma­
rin, 3 - importailts gisements de lignite, 4 - importants 
gisements de lignite aux reserves prognostiques, 5 - zones 
gravimetriques aux gisements possibles, 6a - r.egions pers-

pectiviques, 6b - regions peu perspectiviques. 

ces travaux est l'accroissement des reserves certaines 
et possibles de l'orrdre de 18 mld kg. 

LE PROFIL STRATIGRAPHIQUE SYNTHf:TIQUE 
DU TERTIAIRE DE LA PARTIE POLONAISE DU BASSIN 
NORD-OUEST EUROPEEN ET SES HORIZONS A LIGNITE 

Grace aux travaux menes sur tout le territoire 
de la partie polonaise du grand bassin nord-ouest 
europeen et l'analyse detaillee des carot1tes on a pu 
dresser le profil stratigraphique synthetique des de­
póts tertiaires, aliant du Paleocene inferieur jusqu'au 
Pliodme super.ieur compris. Ceci a permis de reperer 
des horizons a lignite et d:evaluer leur interet eco­
nomique (tab. l). 

Dans le Tertiaire de la partie polonaise du bassin 
nord-ouest europeen on peut distinguerr, d'apres E. 

0::: 

Ryc. 1. Mapa stanu rozpoznania ważniejszych zŁóż 
węgla brunatnego w Polsce i perspektywy dalszych 

poszukiwań. 
l - granica osadów miocenu lądowego, 2 - morskiego, 3 -
ważniejsze udokumentowane złoża węgla brunatnego, 4 -... 
ważniejsze złoża węgla brunatnego o zasobach · prognostycz­
nych, 5 - strefy grawimetryczne o możliwych perspekty­
wach węglowych, 6a - obszary perspektywiczne, 6b - ob-

szary !!ła bo perspektywiczne. 

Ciuk (6, 7) 8 groupes de couches a lignite. De ces 
g1sements seuls ceux de l'age miodme ont des pui­
ssances suffisantes pour les besoins industrie,ls; ils 
appartiennet aux groupes "I" ("środ!kowopolska") et 
"II" ("ścinawska") des as,sises a lignite du Miocene 
moyen et superieur. Localement, quand les puissances 
le permetten, on peut utiHser au.ssi des assise.s ap­
partenent aux groupes "0" (PHcene), "la" (Miocene 
moyen et superieur. Localement, quand les puissances 
le permettent, on peut uHliser aussi des assises ap­
partenant aux groupes "0" (Pl.icene), "la" (Mioceme 
superieur), "Ila" (Miocene moyen), et, en partie, 
.,III" (Miocene -superieur). Ceci peut arriv·er surtout 
lors · de l'exploitation complexe a ciel ouvert, fondee ... 
essentiellement sur des assises du groupe I et II. 
L'exploitation independante des couches .d'autres 
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Fig; 2., Section transversale par le giseme]tt 
"Cybinka". 

1 ----" sables, 2.· - gravier, 3 - alluvions glaciaires, 4 - ar­
giles, 5 - boues, 6 - sables, 7 - lignite. 
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Fig: 3. Sedion transversale pó.r Le gisement "Bełcha-
tów", champ de Szczerców. 

1 .:..... ·sables, 2 - boues laeustres glaciaires, 3 - . alluvions 
g.Iaciaires, 4 ~ sables fins, · 5 - galets de silex et des cal­
caires siliceux, 7 - argiles ; 8 -'- lign:te, 9 - Caleaires et 

marles. 

groupes~ ri:linee·s en general, est economiquement im-
profitable. · · · 

Les rese:rves de tous les :gisements exploites, non­
exploites (cat. Cz,C1 et B) et prognostiques (cat. D1) 

ne concernent que les groupes I et II des asisses 
Tous les autres groupes des · Iignites; notamment IV, 
V, VI et VII, de l'age ailant' de l'Oligoc€me superieur 
jusqu'au Paleodme mo.yen, :il.'ont pas d'interet econo­
mique, . car sont trop peu puissants, repasen t, a des 
profondeurs trop gran<:les et ont des parametres geo­
logiques et minieres qui l-es fant exclure de tout 
traitement industrie!. II faut donc les classer dans 
la categorie E. 

262~ ~ 

38/18 

Ryc. 2. Poprzeczny przekrój geologiczny przez złoże 
węgla brunatnego "Cybinka". 

- piaski, 2 - żwiry, 3 - gliny zwałowe, 4 - iły, 5 
mułki, mułowce, 6 - ·piaski, 7 - węgiel brunatny. 

s 
38/17 38/16 38/15 38/14 ·>100 

+50 

-50 

-100 

·-250 

-300 

Ryc. 3. Przekrój geologiczny poprzeczny przez złoże 
węgla brunatnego "Bełchatów", pole Szczerców. 

l _..,. piaski, 2 - mułki zastoiskowe, 3 - gliny zwałowe, 4 -
piaski drobnoziarniste, 5 - otoczaki krzemieni i wapiP.ni 
skrzemiankowanych, 7 - iły, 8 - węgiel brunatny, 9 -

wapień i margle wapienne. 

LES TYPES MORPHOLOGlQUES DES GISEMENTS 
DES LIGNlTES POLONAIS 

La morphologie des gisements des lignites varie 
en fonction des conditions .de leurs origines et des 
deformations ulterieures. On distingue en principe 
deux groupes morphologiques de gisements: tabulal­
res, constituant des couches d'epaisseurs souvent ,va­
riables et oecupant de vastes terrains, et lentriculaire;:;, 
generalement de petites dimenSiions et limites par des 
accidents morphologiques ou s'accumulaient des subs­
tances phytogenes. A part ceci en disting.ue des gi­
sements def.ormes et non-defo-rmes dynamiquement. 
Dans les deux cas on peut av.oir affaire a des fac~ 
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Fig. 4. Section transv.ersale par le gisement "Sie­
niawa". 

l - sables, 2 - gravier, 3 - alluvions, 4 - alluvions gla­
ciaires, 5 - sables fins, 6 - argiles, 7 - boues, 8 - lig­

n ite. 

teurs endo- et exoge nes. Les premiers sont provoque ::: 
par la tectonique, les seconds - par la glacitecto•r"i­
que. Ces deformations sont postsed imentaires, mais 
-parfois avaient lieu au corrs de la sedimentation, 
par exemple dans les grabens. Ajoutons enfin qu2 
le-s formes morphologiques des gisements de lignites 
ont e te parfo:s modelees par des facteurs erosifs. 
qui ont ete resp0~1 sables de la formation des gise­
ments r esid1.:els. 

Dans l'etat a ctuel des connaissances on peut ad­
mettre que tous les gisements de lignites sont de 
nature autochtone. On n'a pas pu, jusqu'a present, 
signaler la presence de gisements allochtone-s typi-· 
ques, bien que les phenomenes d'allochtonie, lies aux 
mouvements des eaux et · du transport de la sub 
stance organique, avaient du avoir souvent lieu. 

D'apres K Ciuk (5) on peut d :stinguer parmi les 
glsements polonais les types morphologiques suivants, 
independemment de leur genese et forme: l) tabu­
laires (fig. 2), 2) lenticulaires, 3) residuels, 4) sur les 
d6mes de sel (fig. 5), 5) tectoniques (dans les grabens, 
fig. 3), et 6) glacitectoniques (fig. 4) . 

Les gisements tabulaires sont concentres surtout 
dans le sud-oueslt de la Pologne (Legnica, Ścinawa, 
Mosty, Gubin, Cybinka), dans le reste du pays do­
m inent les gisements lenticulaires (Konin, Adamów. 
Oczkowice), y ompris les gisements residuels (Kramsk , 

NNE 

1n lo 

. .. · .. · .. 

50 100 150m 

Ryc. 4. Poprzeczny przekrój geologiczny przez złoże 
węgla brunatnego "Sieniawa". 

l - piaski, 2 - żwiry, 3 - gliny, 4 - gliny zwałowe, 5 -
piLa.siki dir .obtnloiZii•a•r<nlliS!te·, 6 - i·łY. 7 - mułlk.ii ; 8 - węgiiel 

brunatny. · 

Ochle). Les gisemenes lies aux d6mes de sel se grou­
pc::·nt sur les depressions morphologiques de ces do­
mes. e~mme exemple nommons ici Rogoźno, Lubin et 
Łanięta. Nombreux sont les lignites lies eux grabens; 
ce s.o;:1t s,o,u·ve::1,t d·es· gils•eiinelnts ri•ahes en ciha1rlbo!I1 et 
fort productifs. Le plus celebre d'entre eux est Beł­
chatów, on peut y ci,telf aUJssi les gisements du graben 
6.e Posnanie (Szamotuły, Naramowice, Mosina, Czem ­
pin , Krzywin, Gostyń), Złoczew, Górna - Rawicz -
S:k.o•r•c t~:ZJC IWilce, Naik•ła ert; ruutr.es. 1!1 fruudrai.Jt memft'i,oiDine~r 
aussi le grand gisement de · Turów. Enfin, parmi le:; 

. gisements glacitectoniques, qui doivent leur forma-· 
tion a l'action de la calotte glaciaire, nous mention­
nerons les noms de Sieniawa (dans la region de Rze· 
pin - Swiebodzin), Zary et Mużakowo aux alen­
tours de Wrocław, et autres. 

LES CRITBRES :E:CONOMIQUES DE LA V ALEUR 
PRATIQUE DES GISEMENTS DE LIGNITES 

Les parametres geo+ogiques et mineres du lig­
nite, permettant l'am{magement et l'utilisation m­
dustll'ie:l du gisemen.t (par exploitation a ciel ouvert) 
sont definis par des criteres suivants, en rigueur de­
puis aout 1978 : 

l. Puissance minimum de l'assise - 3 m. 
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Fig. 5. Section transversale par la partie supeneure 
du dóme de sel d Rogoźna, au nord de Łódź. 

l - Quaternaire, 2 - Tertiaire avec les gisements d& 
lignite, 3 - Cretace superieur - calcaires, 4 - Jurassique 
superieur - calcaires, 5a - zechstein - dóme de sel, 5b -

Zechstein - sel gemme, 6 - failles. 

400 . 1200m 

Ryc. 5. Poprzeczny przekrój geologiczny przez górną 
część wysadu solnego w Rogoźnie na N od Łod:zi. 

l - czwartorzęd, 2 - trzeciorzęd z pokładami węgla brunat­
nego, 3 .- kreda górna - wapienie, 4 - jura górna - wa­
pienie, 5a - cechsztyn - czapa gipsowa, 5b - cechsztyn -

sól kamienna, 6 - uskok i. 

Table II 
. P ARAMETRES GEOLOGIQUES ET MINIERES DES GISEMENTS DOCUMENTES DE LIGNITE EN POLOGNE 

Puissance V aleur calorique 

Nom de 
gisement 

Nom­
bre 

d'assi-

Puissance sumarique Profondeur Indicateur moyenne 
sumarique de la coverture mayenne du charbon brut 

geologique 
de lignite et des encheve- dumurdu gisement W : z a 50% de l 'eau 

ses m trements m Qi 

------~------l~l--------3-------l -~----~-------l--------5-------l--------6-------l-----k-J_~_k_g __ ___ 

Turów 
Konin 
Adamów 
Bogdanów 
Władysławów 
Gubin 
Legfi;ica 
Ścina w a 
Rogoźno 
Mosty 
Cybinka 
Trzcianka 
Sieniawa* 
Babina* 
Krzywin 
Czempin 
Bełchatów 

+ Szczerców 
Lubstów 

2-3 
l 
l 
l 
l 
2 
3 
2 
2 
2 
2 
l 
l 
l 

2-4 
2-4 

l 

1-2 

52,0 
8,0 
6,5 
7,0 
8,3 

10,8 
i9,8-23,0 

31,4 
35,9 

9,3 
7,7-16,5 

4,7 
3,0-20,0 

8,9 
33,0 
38,2 

54,4-55,3 

20,8 

137,0 
46,0 
42,0 
33,6 
20,2 
69,0 

139,6-186,1 
192,0 
155,0 

60,0-120,0 
63,8-93,5 

36,7 

131,0 
216,6 
218,4 

129,1-141,6 

47,2 

189,0 
54,0 
48,5 

. 40,6 
28,5 
79,8 

160,6-209,7 
213,4 ' 
190,0 

69,3-129,3 
71,1 - llO,O 

41,4 

140,0 
249,6 
256,6 

184,4- 196,0 

68,0 

2,6 : l 
5,1 : l 
6,5 : l 
4,8 :l 
2,4: l 
6,3 : l 

6,7:1-7,3:1 l 
8,9 : l ' 

4,3: l l 
7,8: .l-10,0: .l 
5,6. l-10,0. 11 

8,1 : l l 
2,0: 1-10,0: l 

18,7 : l 
7,1 : l 
5,9: l 

3,2 : l - 3,4 : l l 
2,37 : l 

8587-10036 
9148 
8767 
8775 
7ll3 
9341 
9106-9868 
10006 
9043-10408 
92ll 
9131-9571 
7653 
9420 
9332 
9383 
9923 
8420 - 9039 

9663 

* Gisement deformes glacitectoniquement (Babina charop de żarki) 

2. Puissance mm1mum des intercalations steriles, 
susceptibles d'etre separer au cours de l'exploitation 
-1,5 m. 

3. Profondeur maximum du mur de lignite ex­
ploitable a ciel ouvert ~ 350 m. 

4. Rapport maximum de la puissance de la couche 
de recouvrement a la pu.issance du gisements -
12 : l. . 

5. Valeur colorique minimum moyenne Q[ pour 
le charbon eontenant 50°/o de l'eau pour les gisements 
exploites - 6699 kJ/kg/1600 kcal/kg; pour .les gi­
sements non-exploites - · 6200 kJ/kg/1500 Kcal/kg. 
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6. Quantite maximum de cendres (Ad) d<tns le 
charbon dehydrate - 40of}/o. 

7. Teneur maximum moyenne en alcalis (Na20 -t­
+ K 20) dans le charbon dehydrate - 0,5'0fo .. 

8. Grandeiur minimum des reserves economiques 
de liginite pour !'industrie energetique devrait de­
passer 75 mln Mg; dans les c'a·s economiquement mo­
tives on adrnet l'utilisation d'un g,isement aux reser­
ves mo1indres q ue 75 mln Mg, s'il se trouve dans · la 
proximite de l'entł'eprise a constru_~re. 

9. Pour les charbons energetiques, la quantite ma­
xirrium des cendres A d dans le charbon dehydrate 



Table III 
PARAMETRES GEOLOGIQUES ET MINIERES DES GISEMENTS DE LIGNITE EN POLOGNE AUX RESERVES 

PROGNOSTIQNES 

Profondeur Puissance Puissance l 

\ 
l dumurdu sumariqune sumarique Ooefficient Moyenne En moyenne de la couver- d'assises Gisement gisement 

ture et des a lignite 
moyen Q i Ad 

m N:M kJfkg % enchevetrements m 

-- (en moyenne) 
(en moyenne) (en moyenne) l 

M osina 231,8 199,5 
l Gostyń 258,4 224,3 

Złoczew 232,0 205,0 
Szamotuły 181,0 158,0 
Krosno Odrz. 107,0 93,0 
Odra 241,0 212,0 
Naramowice 211,0 182,0 
Ruja 146,9 125,3. 
Sieniawa* 

(selles en reserve) 3,0-20,0 
Cybinka 78,7 70,5 
Nakło 147,8 128,3 

l Poniec-Krobica 204,3 131,4 

* Gisement deformes glacitectoniquement. 

- 40°/o; la valeur calorique minimum Q[ du charbon 
eontenant 50°/o de l'eau - meme valeur. 

10. Pour les ·charbons a briquets - quantite ma­
ximum des cendres Ati dans le carbon dehydrate ---
150/G; valeur calorique m·inimum dans le C:harbon brut 
(50°/o. de l'eau) Q[ = 8374 kJ/kg/2000 kcal/kg. 

11. Pour les charbons carbonises a basse tempera­
ture, la teneur minimum du goudrorn de houille Ti 
dans: le charbon dehydrate - 12°/o. 

12. Pour les charbons a extraction, la teneur 
mi:nimum en bitumines Bd dans le charbon dehy­
drate - 120fo. 

En outre, les lignites (dans !'etat dehydrate egale­
ment) ne devrait pas contenir d'alcalis (Na2 + K 20) 
dans les qua.ntites clepassant 0,5°/o; dans le cas con­
traire on les qualifie parami les charbons salinise;;. 
Les charbons salinises apparaissent dans le gisement 
de Hogoźno (dans sa partie inferi·eure) et partielle­
ment a Turów (partie inferieure eglalement). Les gise-­
ments des lignites ne repandant pas aux criteres 
enumeres sont clas:ses inexploitabl·es, ce qui signi­
fie soit qu'ils ne peuvent pas entre exploites a Ci2-l 
ouver.t (point 1-7) soit qu'ils sont de qualite mediocre 
(points 8-12). 

LES REGIONS AUX GISEMENTS RECONNUS 

Dans la periode des 32 dernieres a.nnees on a pu 
decumenter en Po:logne 18 gisements de lignite. 
aux reserves totales, r·econnues en categori1es B-Cz, 
d'environ 1.0,4 mld Mg. Ils sont concentres dans le 
sud-ouest et le cen:tre du pays. Sept d'entre eux ont 
ete deja mis en v.a'leur, notamment a T·urów, Konin, 
Adamów, Bogdałów, Władysławów, Bełchatów et Lub-­
stów (en construction). Les reserves •tota1es reconnues 
en categorie B-C2 des gisements mis en valeur attei­
gnent 3,3 mld de tones. Parmi les 11 gisements non­
-exploites et reconnus egalement en categorie B-Cz 
(surtout C2), aux reserves totales de 6,7 mld de tonncs 
en peut citer Gubin, Cybinka, Mosty, Gabina, Czem­
pin et Krzywin (l'ouest du pays), Rogoźno dans le 
centre, et Trzcianka et Sieniawa dans le nord-ouest 
de la Pologne. Les · parametres geologiques et mi­
nieres principaux de ces gisements sont groups dans 
le tableu II. 

Les gisements mentionnes plu1s haut sont d'une 
importance capitale pour le developpment de !'in­
dustrie miniere et l'energetique. On peut ajouter 
a ce tabeleu les 20 petits gisement·s reconnus dans le 
sud-·ouest du pays, aux reserves de 0,3 mld Mg, qui 
n'ayant pas d'importance pr.imordiale peuvent pour 
autant contibuer dans l'avenir aux besoins locaux. 

36,3 5,4: l 9198 18,67 
34,1 6,6 : l 9881 10,54 
27,0 7,5 : l 9504 16,00 
23,0 7,2 : l 10161 12,00 
14,0 6.7 : l 9261 18,40 
29,0 7,8 : l 9755 14,50 
29,0 6,3 : l 9546 12,30. 
21,6 5,8 : l 12027 13,13 

2,0-10,0 : l 9420 15,00 
8,2 9,0: l 9965 10,80 

19,5 6,6: l 79,75 24,22 
14,7 9,2: l 19190 18,77 

PERSPECTIVES DES RESERVES EN POLOGNE 

Les travaux menes dans les terrains tertiaires, et 
qui partaient sur la stra:tigraphie, geologie, paleogeo­
graphie, litologie et la teneur en charbon de divers 
sous-etages de cette formation, ornt revele que les 
perspeetives de la region du sud-ouest de la Po­
logne etaient plus interessantes que celles du no·rd­
-est (fi1g. 1). Aussi, les t·ravaux geologiques et de pros-· 
pection se concentraient sur ces regions les plus pro-· 
metteuses. On · a, jusq'a pres:ent, examine 40-45°/o 
du M:ioc€me continental a lignite, ce qui a permis 
dans les an:nees 1945-1979, et surtout dans la der­
niere decennie, de decouvrir, outre les gisements me­
ntionnes plus haut, encore 50 nouveaux gisements dE: 
lignites, aux reserves probables estimees a 7,7 mld Mg. 
Parmi ces gisemernts il y en a 12 qui sont importants, 
aux reserves depa·ssant 100 mln Mg chacun (tab. III); 
le reste etant cons.tite de gisements petits et tres pe­
tits. 

Les gisements reconnus et prouves des lignites 
(tab. II), avec des gisements probables (tab. III) con­
stituent, a cote de la, houille, la base de !'industrie 
energetique de la Pologne. II reste encore quelque 
55-60°/o de la superficie du Miocene ou la prospe­
ction et ses effets sont encore a attendre. Cela con­
cerne les regions septentrionales et ofi.entales du pays. 
Les kavaux de reconnaissanc·e y sont a peine en-­
tames et les chances de grosses decouvertes beacoup 
moindres, bien que non a exdure complement. La 
eoncentraH-on des travaux de base et de prospection 
y est prevue pour les annees 1980-85 et plus tard. 

STRESZCZENIE 

Polskie węgle brunatne, należące do utworów te-­
rygenicznych, są związane z formacją limniezną, 
w mniej-szym znacznie stopniu z paraliezną. Zł-oża tej 
kopaliny zlokalizowane są w osadacih należących do 
ery mezozoicznej, głównie zaś do kenoziokznej. Pierw­
sze z nich, tworzące złoża drobne o cienkich pokła­
dach i soczewka·ch, nie mają gospodarczego znacze­
nia. Natomiast złoża trzecio-rzędowe, a .w tym głów­
nie miocel:tskie, .stanowią podstawową · bazę zasobo­
wą, która jest obok węgla kamiennego główną pod­
sta.wą rozwoju górnictwa węglowego i energetyk,i na 
nim opartej. 

Węglonośne utwory trzeciorzędowe należą do 
dwóch, dobrze wyk:ształoonych jednostek geologi.cz­
ny:ch - do basenu północno-zachodnio-europejskiego, 
obejmującego obszar Niżu Folskiego oraz do geosyn-
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khnalnego obszaru Tetydy i Para:tetydy, obejmują­
cego zapadlJisko prz·edkarpa.Cikie i Karpaty. 

Pr·ofil s:tratyg~rafic'zny osadów trzeciorzędowych 
Folski obejmuje utwory od paleocenu dolnego po 
pliocen górny włącznie. W obrębie tego profilu 
występuje na Niżu Po·lsk'im dziewięć horyzontów 
węglonośnych, z których głównie dwa - I środko­
wopolski w miocenie górnym i II ścinawski w mio­
cenie śrrodkowym, są najbardziej węglozasobne. 

Wśród pol'slki,ch złóż węgli brunatnych wyróżnia­
my kil'ka morfologicznych typów, ·związanych zarów­
no z warunikami i 'ch powstania, jak i z późniejszy­
mi procesami, pr.zekształcającymi ich pierwotne for­
my. Są to główruie złoża pokładowe i soczewowe, ale 
wśród nkh wyróżmia się złoża pokładowe, soc:zewowe, 
szczątkowe (relikt•owe), na wysadach solnych, tekto­
niczne (w rowach tektonicznych) i gla'Citektoniczne. 
Najbardziej zasobne w węgiel brunatny i mające 
duże znaczenie goSipodarcze, choć trudne do ekspLoa­
tacji ze względu na zna.azne głębokoś.c1i występowa­
nia, są złoża typu tekton~cznego . Wśród n .iah do naj­
większych należy między .innymi zł·oże Bełchatów. 

Geologiczno-górnicze parametry złóż węgla bru­
natnego, dopuszczające możliwość ich zagospodaro­
wania i górni:czego wykorzystania metodą eksploata­
cji odkrywkowej, są określone w Polsce kryteriami, 
wśTód k'tórych do najważniejszych należą - minimal­
na mią:żJszość wę.gla 3 in, maksymalna głębokość wy­
stępowania s:pągu złoża 350 m, maksymalny współ­
czynnik sumarycznej miąższości nadkładu i przero­
stów międzywęglowych do sumarycznej miąższ·ośc i 
bilansowych pokładów węgla 12 : l, minimalne war­
tości opałowe węgla O[ w stanie surowym (przy 50<0/o 
wilgoci) 6200 kJ/kg, maksymalna zawartość popio­
łu Ad w węglu bezwodnym 40°/o. 

W okresie ostatnich 32 lat udokumentowano w 
Polsoe około 38 złóż węgla brunatnego, z których 
18 obejmuje około 10,4 mld Mg geologicznych zaso­
bów bilansowych, ro'zpoznanych w kategoria·ch B-C2, 
nadających się do eksploatacj.i odkrywkowej. Na 5 
z ni·c:h (Turów, Konin, Adamów, Bogdałów, Włady­
sławów) jest obecnie prowadzona eksploatacja od­
krywkowa, a na 2 dalszych (Bełchatów, Lubstów) 
budowane ,są kopalnie. 

Ponadto, w tymże okresie, a sz·czególnie w ciągu 
ostatnilich 10-15 lat, odkryto dalszyc'h około 50 no­
wych złóż węgla brunatnego, z których . 12, o glo­
baln)'lch bilansowy ch zasoba,ch 7, 7 mld Mg wykazuj e 
cechy gospoda,rczego wykorzystania. Stanowią one 
ba:zę zasobów prog1nostyreznych, wymagających dal­
SZJICh badań rozpoznawczych. 

PE3IOME 

TioJibCKMe 6yphre yrJIM, rrpMHa,n;JieiKa~Me K TpeT:vr<I­
HbiM OTJIO:JKeHM.HM, CB.H3aHbi C JIMMHM"'eCKO'M cpOpMa­
~MeM, a B MeRbrneM cTeneHM - c rrapaJIM"'ecKotl. Me­
cTopo:JK,n;eHM.H 6yporo yrJI.H HaXO,ZJ;.HTC.H B OTJlO:JKeHM.HX 
Me3030MCKOM, a rJiaBHbiM o6pa30M KaMH030MCKOM 3pbi, 
TiepBbie M3 HMX MMeiDT cpOpMy He60JibillMX MeCTOpO}K-

,ZJ;eHJ.ri1: C TOHKMMM IIJiaCTaMlii M JIMH3aMM; OHM He MMeiOT 
rrpoMbrrnJieHHoro 3Ha"'eHM.H. TpeTM"'Hhre MecTopo:JK,n;e­
HMR, rrpe:JK,n;e BCero MMO~eHOBbie, COCTaBJI.HIOT OCHOBHYIO 
6a3y KOTOpaR- 'P.H,Zl;OM C KaMeHHbiM yrJieM- .HBJI.HeTC.H 
OCHOBOM ,ZJ;JI.H pa3BMTM.H rOpHOM IIpOMbiiilJieHHOCTM M CB.H-
3aHHOM c HeM 3HepreTMKM. · YrJieHOCHhie TpeTM"'Hhie 
OTJIOiKeHM.H IIPMHa,ZJ;Jie:JKaT K ,ZJ;BYM reOJIOrM"'eCKMM e,n;M­
HM~aM: ceBepo-3arra,n;HOMy eBporre:ticKoMy 6acce:t1:Hy, 
oxBaTbmaro~eMy TeppMTOpMro IIoJibcKo:t1: HM3MeHHOCTM 
vr x reoe:vrHKJili1HaJihHO:t1: TeppMTOpMM TeTMca M IIapaTe­
Tvrca, oxBaTbiBaro~e:t1: IIpe,n;KaprraTCKM:t1: TiporM6 M Kap-
rraThr. · 

CTpaTMrpacpvrLieCKMM pa3pe3 TpeTY.PłHbiX OTJio:JKeHMM 
BKJIIO"'aeT oca,n;KM c HM:JKHero rraJieo~eHa ,n;o BepxHero 
rrJI:vro~eHa BKJIIO"'MTeJibHO. B rrpe,n;eJiax 3Toro pa3pe3a 
Ha TIOJibCKOM HM3MeHH0CTM Haxo,n;MTc.H ,n;eB.HTb yrJie­
HOCHbiX rOpM30HTOB. ,l(Ba M3 HMX CaMbie 6oraTbie : I -
~er-ITpaJibHOIIOJibCKHM B BepxHeM MHO~eHe M ii - C~M­
HaBCKMM B cpe,n;HeM MHO~eHe . 

Cpe,n;M rrOJibCKHX MecTopo:JK,n;eHM:t'r 6yporo yrJI.H MO:JK­
HO Bbi,ZJ;eJIHTb HeCKOJibKO MOpcpOJIOrM"'eCKMX TMIIOB, CB.H-
3aHbiX KaK C TeHe3~1COM yCJIOBM}I MX o6pa30BaHM.H, TaK 
11 c no3,ZJ;iiU1MM rrpo~eccaMM rrpeo6pa3yiO~MMM 11x rrep­
BH"'Hhre cpOpMbi. 3TO rJiaBHblM 06pa30M IIJiaCTOBbie 
M JIHH30Bble MeCTOpO:JK,ZJ;eHM.H, HO cpe,ZJ;M HHX MOiKRO 
Bbi,D;eJIHTb MeCTOpO:JK,ZJ;eHM.H : IIJJaCTOBbie, JI/1H30Bble, pe­
JI'MKTOBbie Ha COJI.ffHbiX illTOKaX, TeKTOHW{C2KMe (B TeK­
'l'OHWi eCKMX Brra,n;MHax) M rJIJIL\MTeKTOHM·:ecKMe. Ca­
MbiMM 6oraTbiMJ1 MeCTOpOiK;:i;eHMJIMH, MMe:tO~MMM 60Jib­
illOe xo3RMCTEeHHOe 3HaCJ:eHMe, HO Tpy,v;HbiMM ,n;JI.H 3KC­
rrJiyara~MH llf3 3a MX rJiy60KOrO IIOJIOiKeHM.H, .HBJI.HIOTCH 
TeKTOHM"'eCKMe MeC'TOpO:iK,ZJ;eHM.H. 

feOJIOrw-reCKM-rOpHble napaMeTphi MeCTOpOiK,ZJ;eHliiM 
6yporo yrJI.H, ,ZJ;OIIyCKaiO~Me B03MOiKHOC'rb :vr:ic OCBOeHMH 
M MCIIOJib30BaHMJI Me'rO,ZJ;OM OTKpbiTOM pa3pa60TKM, 
orrpe,n;eJieHHbre B IIOJibrue KpMTepH.HM:vr, cpe,n;:vr KOTOpbrx 
OCHOBHbiMM .HBJIJiiOTC.H: MMHMMaJibHa:.H MOII\HOCTb yrJI.H 
~ 3 M, MaKC!iJMO.JibHa.H rJiy6MHa IIOJIO:JKeHMH IIO,ZJ;OillBbi 
MeCTOpOiK,ZJ;eHl/IJ-1 - 350 M, MaKCMMaJibHbiM K03cpcp!1-
~MeHT CyMMapROM MO~HOCTM BCKpbiiilllf M MęJKyrOJib­

HbiX IIpOCJIOeK K CyMMapROM MO~HOCTM 6aJiaHCOBbiX 
yrOJibHbiX ITJiaCTOB - 12 : l , MllfHMMaJibHa.H TeiiJIOTBOp­
HOCTb yrJI.H Q/' B Heo6pa60TaHHOM COCTO.HHMM (IIpM 50°/o 
BJiarM) - 6200 K,l(iKi/Kr, MaKCMMaJibHOe co,n;epiKaH:vre 
30Jibi Ad B 6e3BO,ZJ;HOM yrJie - 40,0'0/o . 

3a IIOCJie,ZJ;HMe 32 ro,n;a B UOJibille 6biJIO y,n;oKyMeH­
TMpOBaHO OKOJIO 38 MeCTOPOiK,n;em1M 6yporo yrJI.H; 18 .M3 
HMX BKJIIO"'aeT OKOJIO 10,4 MJI,ZJ; Mr reOJIOrM'IeCKMX 6a­
JiaHCOBbiX 3arracOIB pa3Be,n;aHHbiX B KaTeropM.Hx B-C2 , 

IIpMrO,ZJ;HbiX K OTKpbiTOM pa3pa60TKe. Ha II.HTM M3 3TMX 
MecTopoJK,n;eHvrM (TypyB, KoHMH, A,n;aMyB, Bor,n;anyB, 
BJia,n;hrcnaByB) Be,n;eTc.H aKTyaJibHO OTKphrTa.H pa3pa-
60TKa, Cli Ha ,ZJ;BYX (BeJixaTyB, Jim6CTyB) CTpO.HTC.H 
rnaxTbi. 

B To :JKe BpeM.H, a oco6eHHO 3a rrocne,n;HMe 10:_15 
JieT, 6biJIO OTKpbiTO .OKOJIO 50 HOBbiX MeCTOpO:JK,ZJ;eHMM 
6yporo yrJI.H; 12 llf3 HMX, C BaJIOBbiMM OaJiaHCOBbiMM 
3arracaM:vr 7,7 MJI,n; Mr BbiKa3brBaiOT CBOMCTBa X03.HM­
CTBeHHOTO MCIIOJib30HaHM.H. 3TM MeCTOpOiK,ZJ;eHM.H CO­
CTaBJI.HIOT 6a3y IIpOTHOCTWi eCKMX 3aiiaCOB, Tpe6yiOIJJ;:t1X 
,n;aJibHeMIIlMX pa3Be,ZJ;O"'HbiX MCCJie,ZJ;OBaHMt'L 




